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rnages,nouis soyons clirét ios,il a sur nous des desseins tout. diffé-
reits. Gaurde-lni doi , ric dirent les chefs, garde-toi de prenrre la

prîre ; ne renonce pas aux b(téictions que là Grînd-Esprit pré
pare a notre race. Mis répondis-je " j'aientendu lu voix-du Grand-
J&sprii, et il r'a dit finis toi clhr.-tieri et lu ertreras au ciel.

Les vieillrd.s redoublèrent leurs nurnurbs, et les signes de
l'horreur que leur inspirait ra-résoliution ; je désespérai de les vamn-
cre. i' bterrir leur- appro :hend leu r <bs-je,.je ne preiJrai

pats la prière ; peut-êt re, cri efret ce qui m'est arrivé n'est-iPqu'un

songe. J'vvovni chercher de Peuu de fen- lis burent tous un peu
et sortrreit.&oine.

L'/,enir dans snn dernier iiuméro contient un.essai qui n été-lu à'P'ns-
titut Canadier.- C.t essai- pnur titre. " D la position et les besoins lei
la jeunesse car.ialienne." C'u in- excellent niorceair-sous le rapport du
sty!e comme sois le-rapport der: idée.;, et qui parle en faveur de- sori auteur
qui s'obstine-rne-e-paonuer. Nous aurons occasion -d· revenir sur-ce
sujet..

Méreredi, le 23, le lord Sydenh--n cet'arrivé awfåniréitlYl6munt clangé
8ous tous les ratpports qu'il est à-peu prés méconnissabte.- ltions-nous de
dire que ces changement, sont pour le mieux et.qu'actuellement il petit riva-
liser avec les plus beaux bateaux à-vapeuir-que-nous'avons sur le St. Laurent.

Le St. indré est arrété -dans le lae, ftiule d'ine prtifuind6ur d'èau'suf-
fisaunte ; aux dernières-nouvelles ce iavire déchargeait utine p;artie de
sa cargaison i-bord d'una -liteau à-vapeurr.-

Mercredi le 25 du'courant, unt grand incendie a êclaté-à Kingston à
4-X heures. IJ'aiprés lé Transcript à'qni nous-emprutons ces détails,
le feui a originé dans la-rue Weilington, quelques portes au-delà de la
r4e Princesse, et a détruitsep.t âàhuit maisons-enbois, dont la majeure
partie n'est pas-assurée, et'.iiiappartenaienl à feu R. Drummond,.écr.
A 7ý heures, ont siétait-rendu muitre du fCuî.

0---
Lesjournaix américains-ne- donnent-acones nouveliés du Mexi7-

que.- Seulementil'paraît que le colônel'Easton a été réelleient atta-
qié par les Indiens qui paraissient nombreux et bien hlabiles.

- o---
Les d6rrniers joîrtiaux de ln Nourvelle-Oriéans parlent des ravages de

la fièvre jaune. Le 10 août, il était mort 4k9 personnes.

M;T.- P: ltibidge 1 ngr. et -M. G: F. Baillargé du Bureau des Tra-
vaux Publics ont reçu instruction de procéder ait Cip-Ronge dans le
but de rire une exploration Topographique de lEmbouchure le la Ri-
vière Ca1 -Roige. afili ac connaître les a vantages qu'offrirait cet on-
droit pour ln-cons(truction d'un Bassin de Flat (Wet-lDock) et d'tunt Port
d'Echounage (Dry-Dock) capable de contenir les plus gros navires, et
surtout pour recevoir tous les produitsvenant du Hiiaut- Catn-ada et-des-
tinés à étre eivoy.és en Eturopu. Lorsque la grande ligne des canaux
mainlenant er cours le construction sera terminée, Québec ou quel-
qu'autre-endroit. auprès de cette ville, dèviendradle dépôt pour les vais-
seaurx venant d'en lúit pour échanger leurs-cargaisons avec-clles des
vaîisseaux:doutre-merPla nature elle-méme l'i ordonné ainsi,et rien ne
saurait s'y opposer. Ces Messieurs auront ensuite à-niveler-et.exami-
nier le terreini compris entre la Rivière Lorette et'celle l-n Cap-Rourge,à
Pffet de constater les aivaritages d'in-catial -entre ces, cieux rivières,
pour guider la Légishîttire dans-sa décision relativement à une Pétition

-qui lui a été présentée par Ml. Michal Seott,- propriétaire de mxotilins
au Cap-Rouge. M: Scott döiîandè -lt permission- d1 construire cc ca-
nal potrrmener l'eau à ses-moulins, promettant de dédommuîager lotis
ceux- qui: pourraient souffrir cri conséquence. Cès Messieurs aurotit
cncore-quelu'xaumen à faire relativement-aux Bàssius ot Dôcks prnpo-
sés dtans laRivière St. Charles au Polais.

Vendredi, M Rubidge pro-èédra à la Grosse-Te avecM Càsgrain
po:r examiner les batisses en cours de construction sur cette ile, næifsi
que le nouveau quai pour-débarqurer les Eiigrés. Le bureau va pren2--
dre,nouîs dit-on;des iesures imuédiates piour amener- ce der-nieri ou-
Y rage à sa conpt!-tionî.

Le temps; selon ses capriàes ordinaires, vient do- passcrrdt' fioid
d'autonue àlla chaleur Je P'èté. Depuis deux oui trois-louirs, nous avons
u'ne température très-élevéc, et qui ie s'accorde guère avec les signcs
avantcoureurs de l'aitonire. La montagne connence cri effe-t à pireni-
dre une teinte jaunce etinous annonce qnc l'hiver approche et qu'ils
Liut s'y préparer au plis vite..

A Qtuébe.:,durantla semaine finissant le 21 août, 2 41 m:dales avtieut été
admis à 'ilôpital de Marine, 175 avaient été renvoyés et 97 étaient morts ; il
restait 856 maladeF. Ainsi, di'après ce rapport diti Canadien,,l-s fiévreux à
Ilpital sont encore. bien nombreux et le chfilro de 97 morts dans la senair

ne donne 14 décès par jour. Néanmoins dansila ville, la fièvre diminuait
et au lieu de 200, lundi dernier on n'en comptait que 101

L'état sanitaire de la G-o:ise-lIe n'était guère amélioré aux dernières,
'dites; mardi, il y avait encore flnavires &la.quarantaine. Diu l5 au 21.
'lu courant, il était mort dans les tentes 64-personnes (dé celles qu'on dit ètre
en bonne santé) et 224 à P1-I6pital. C~e-quiéfait 2SS pour la semaine. Il y:
avait enceore, le t, 2048 malades. C'st au Cnadisr.qYe- noua emp.runtones
ces détails.

A, MALADIE A MONTRËAT.
L'6tat~sanitaire de la ville continue à saméliorer ; les cas de fièvre drm-

nuent chaque jour ; mais il n'en est pas de niéme aux abris. Les pauvres-
émigrés sont encore lü-qui souffrent, tantôt du froid, tantôt de là chaleur; ils-
se trainenl-avec la-mort peinte sur la figure et~fririssent par succombèer les un-
'après les autres.sNous n'accusons personne de ne faire pas l'aumône à ces
pauvres gens;-car les citoyens-ontdéjà-fait lieaucoup,ils frin tencore beaucoup,.
et ils feront encnore-plus par la-suite, nous en sommes sûrs. Cépendant l'hiver:
.avance; nous en avons déjà-eu des indices, et-nous allons avoir des centaines
,de n-ileurenx-à secourir.Mais nous connaissons-le cœur de nos concitoyens-
et d&r catholiques en particulier. La religion est là pour leur montrer ce qu'il.
ont à-faire.Ils ont p&hr:eux la foi -etlPééranice ;-coniment pourraient-ils-n'a--
voir pas lacharité ?L-i éharité, souvenons-nousen,la charité est une vertu !

¡La charité particulière,voilà-ce qu'il faut'aux-malheureux-qui nous entou-
rent. Si nous attendons ce que -Cornienin appelle là charité légale,nous atý

.endrons bien longtemps.- Mais.nous sommes convaincur qn'il n'en sera pas
aiirsi,-et-que si cette charitélgale vient ;!araide -d infortunés qui nous en-
vironnetit Il charité- individuelle-l?iura-précédèeet aura au rendre rnoinaà-
dur la lit du maladé,-moins:-froïdile-lieu où-il se'traine, moins amers le. cha--

grins du pauvre, et moins rare le morceau de pain qui se donne à l'indigent_
PorrE -S•. CHARLES.-
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Autant nous'avons éprouvé de chagrin à annoncer l'indisposition dý:
Mgr..de Montréal,attant nous avons- de plaisir à annoncer sa convales-
cence.- Les dernières nouvelles que nois avons données a'suijet*de lar
m-aladie.de Sa Grandeur,pouvaient faire craindie pour I'avenir.Mais att--

jourd'hrri, il est heureusement en uotre pouvoir de dissiper ces crain-
tcs,>et d'annoncer que Mgr. de Montréal continue à aller de mieux en.
mieux. Les appréhen.ions,.ce l'on -enti-etenaient surune affection pul--
nonique; paraissent se- dissiper tout-à-fait. D'ailleurs les-médeciqs,r

qui sont auprès de Sa Grandéns-,sont d'une~attention et d'une pruden-
ce qui doiventrasstrrer.pleinement-tous ceux-qui auraient dès erainte
à ce sujet,-

M. de Charbonnel, dontinous avons annoncé la maladie il y a qnel-
que-temiis, et ensuite la convalescence, est sur le point de nous qùit-
ter. Ce Monsieur a besoin-de quelques mois -de-repos-pour pouvoir-so-
rétablir parfziitement,. et il en profite pour faire un -voyage en -Europe.
M. de Charbonnel's'ëmliarquera sur le steamer du ler: septembre.
Notus espérons qtue l'éloquentprédicateurtva bientôt se rétablir entiè-
rement, et nous revenir en parfaite-santé lourýpouvoir; reprendre sesÏ
travaux si utiles et surtout la suite ce ses admirables prédica'.ious. -

Le R. P. Discol,' qui-est venu secourir les nialheuîreux émigrés, est.dän--
géreusemerit malade du typhu à 'Hôtel-Dieude Montréal. Il en est de
mêmre de -M.Lasnier, qui a également donné ses soins aux pauvres malades-
"les abris ; néanmoins ce monsierparait mieux aujturd'iui et'va bientôi
nous lespérons, entrer en convalescence.-
- Les- RR. PP. Beaudrand et Molloy, attachés à la desserte de. Sytovn, er-
qui ont été fortement attaqués des fièvres typhoïdes, sont maintenant beauw
roup mieux-Mardi dernier, la Supérieure les du même -ieu-

Miait encore très nalade des mêmes fièvres.

REVUE DES JOURNAU.
-- Le 23ô.o>nt, a eu lier Passemblée dii coii-consitionnel d. tiRé-

forme et ut Progrès, comme on lavait annoncé- dans !es divers jouirnaux dßeý
cette ville. Cette assemblée qui était- nornbreuse, .tàit'nnimée des neil
leurres dispositiois,et pleine de la grar.de pensée-qui a- prèsidé àsa foriation.
le temps n'st probablement p-s l6int oùtcette grande et pissante institî-
ionn; surgic (le la néces:sité. et-de la justice, aura étendt ses rameaux bien-
f1aisanits aur tourt!e pays. Il et temps plus que janais d'organiser. M. -AVwini
a discouru plus le deux heures sur les besoins de la chambre et de":adninis- -
tration durant la derniére session: - Journal de Québec

-Uni'malfaiteur, qqi ne resp.ctait ni l'autel ni les hôtelsgvient enfin dW

~1w.


